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Ceci sera ou très gros, ou très insignifiant. Si le Président, n'importe sous quel nom
propre, a les Montagnards avec lui pour l'abrogation de la loi du 31 mai, le parti de
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l’ordre  devient  opposition,  et  nous  entrons  dans  les  grandes  aventures.  Si  le
Président  modifie  la  loi  du  31  mai  avec  l'aveu  d’une  partie  considérable  des
hommes d’ordre et sans satisfaire la Montagne, c’est une oscillation comme tant
d'autres. Mes pronostics sont plutôt de ce côté.
L’appel de M. Billault serait assez grave ; il a de la faconde, de la témérité, de
l'étourderie, de la ruse. Il peut aller à tout, tantôt le sachant, tantôt sans le savoir.
Autour de moi le public s'étonne et s’inquiète un peu, sans agitation. Il est très vrai
que les rouges se remuent beaucoup, même ici.  Ils viennent de créer, dans le
département,  un petit  journal  hebdomadaire.  Ce suffrage universel,  qu’ils  font
colporter et répandre par paquets, même au fond des campagnes. Cela n'est pas
sans action sur la multitude, même honnête, qui prend plaisir à se voir rechercher
et à se croire importante.
Le parti de l'ordre prend beaucoup moins de peine, et se croit peut-être trop sûr de
son  fait.  Certainement,  les  partis  conservateurs  de  l’Assemblée  se  sont
misérablement conduits n’osant jamais faire ni seulement dire ce qu'ils croyaient
non seulement bon, mais nécessaire, et ayant peur de toucher, au seul instrument
dont ils pussent se servir, le Président. Ils se sont annulés eux-mêmes pour ne pas
le grandir. Par défaut de résolution ; surtout par complaisance pour leur propre
fantaisie et leur humeur. Personne en a voulu se contrarier soi-même, ni contrarier
ses amis. Aujourd'hui ma crainte est double ; et le parti de l’ordre et le président
courent grand risque au jeu qui se joue. Les joueurs enragés peuvent espérer
quelque coup heureux ;  mais  les  anarchistes  seuls  ont  de  quoi  être  vraiment
contents.
Je vais aujourd'hui à Lisieux pour un grand déjeuner. Je verrai là l'effet de tout ceci
sur le gros public. Mon petit journal jaune me dit qu'on dit que Cartier reste. Si
cela arrive, vous vous souviendrez que j'y avais pensé. Je ne sais pas si ce serait
bon pour M. Carlier lui-même ; ce serait certainement bon pour nous. Il ne nous
livrera pas à la Montagne. C’est un homme intelligent et résolu. Il peut avoir envie
de tenter,  à tout risque,  une grande fortune politique,  à la fois au service du
suffrage universel et contre la Montagne. Dans des temps comme celui-ci, ce sont
ces hommes-là qui font avancer quelque fois dénouent les situations.
M. Véron m'étonne un peu. Il était très prudent. Se mettre dans la barque d'Emile
Girardin et de M. de Lamartine ! Il ne peut pas se flatter que ce sera lui qui la
conduira. Quand la prudence, et la vanité sont aux prises, on ne sait jamais. Je vais
faire ma toilette en attendant la poste.

Onze heures
Quel ennui que votre bile ! Je voudrais être à demain pour vous savoir mieux.
Adieu, Adieu. Je pars pour Lisieux. G.
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